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TOUJOURS AIME! 
Par Fernand L A F A R G U E 

PREMIÈRE PARTIE 

Ici 

C« changera (Cfaut être de son temps ( 
Madame Honorine s'inquiétait tout île même. 
— Je sens déjà qu'elle nous échappe. Nom 

•'avons pas sur elle aises d'autorité morale 
Elle * habitue a se considérer 

•emee supérieure à la i 
pk*eela'ï 

— Je remarque 
Ulaée que tu te trompes, du moins 
aee concerne. Mon autorité n'est eu rien 
•uée par l'instruction de Marcelle. Klle 
•rend parfaitement que je suis bon mais kifleih-
nie, et même, j'en suis co 

COUD, mais elle m'aime plus eue 
Charles Prélat avait raison. L'amour filial de 

Marcelle pour son père se pouvait être mis en 
doute ; il était moins évident pour 

l'u ne remarques 

j'ei lecer-

elle ne lut-

dont l'influence n'est uns niable sur la syn 
tbie des fclrts consanguins, même au prei 
degré, te garçon n des tendances à préfère 

père i w t fol «Ils pauvalt causer de science 
exactes, son oère peu revsur, à l'esprit precli 
•(juste, lui imposait un respect • la fou plu i 
iflectueui et plus craintif. 

Marcelle Prélat était bien de ton temps. 
Aux yeux de sa mère seulement, elle n'était 

oint lu vraie, jeune fllle, celle dont l'homme 
ariage. Presque 
:cu un» înslruc-

de la génération nouvelle, ne pouvait parafti 
trop étrange aux jeunes hommes qui lui pai 
laient. 

a elle et défends 
ite était plus intelligente at plus belle que ses 
mijM^u .">, c'était a elle que volaient tous les 
oimmtr.es. Si elle était remarquée, c'était H 
iu,e de sa supériorité «l non par ses excenlri-
ites, car les autres étaient tout aussi étranges 

qu'elle, selon madame Honorine. Cela consolait 

sa pudeur native de provinciale timorée 
éle malheureuse-ai sa Bile eût été une 

exception. Et s>, devant d'autres mères, elle 
hasardait a critiquer les nouveaux procédés 

ion pour jeunes filles, elle soulevait un 
i et de mur-
iiùmc ne tait 

parfait de réprobatiu 
qu'elle se demandait si ellc-
•xcentrique i rebours et s 

bonne dame, mais bien 

Les amoureux, la jeune fllle les «conduisait 
vite, avec grâce pourtant, sans dédaigner de 
flirter quelques jours pour ne point les blesser. 
Dès qu'ils rentraient dans le rôle sérieux des 
épottttuil pjssiulcs, elle les prenait en estime. 

choisir. Serait-c 
ugc v 

fection ou l'ambition qui dicterait soi c 
«Ile avouait k sa. mère l'ignorer encore. 

Cette hésitation, k dix-huit an», jetait madame 
Honorine hors d'elle-même. 

— Je t'aime beaucoup, mon enfant, mais je 

Tu l'inquiètes bien à l'avance, ehère mère; 
me marierai peut-être jamais. 

— Pourquoi donc ? Voila une belle hypo-
Ihése. 

• " C'est «1 difficile de rencontrer un homme 
1res intelligent ! 

— A l« hauteur... Je comprends- Le joli ré­
sultat de ton instruction, en effet, c'est d'élimi­
ner les trois quai-;* dos prétendants. 

— Toutes m:s amies ne sont pas comme 
moi, ma mère. Il en est qill sont enchantées 
d'èlr- aimées par un homme d'intelligence 
moyenne. 

— tëiies commanderont... 
— Naturellement. Moi, je veux, su contraire, 

obéir.. . après avoir apprécie la valeur des 
ordres. Pas d'obéissance passive, eh ! non* Mais 

'intcri-l, iaT- Une .:],• 

i tromperait jamais, . . 

un idéal, toi. fais-toi, Marcelle, t 

— L'idéal du mariage, vois-tu, ma petite 
îr.iit, selon moi, de s'aimer tout bêtement s 
3 demander lequel des deux est susjérieu 

— tëst-ce que ça dure longtemps ? 
— Tout le temps qu'on s'estime. 

Madume Prélat se laissait emporter par son c 
ractère enthousiaste a faire du prosélytisme poi 
l'amour. Klle était restée jeune malgré st 
iliuiï chaarid en réserve, «lus jeune que ( 

l a peser et ù juger ce qu 

Ientre d« ooaitif, de pratiqte et d'utile dans un*subir. Bile reconnut Jacques LormonC d » i l Elle comprit, 
•eotimeof. | André I f - gt vont me.. . reconnaisse;, ! * • ? " , ' . , _ , , . „ . n~~Zinn m e . . rteonaaiim, InterromnH 

la mère — i ennuyait presque d'èlre | Ce fut en se sentant vieillie, en se comparant ! elle. Vous ne pouviei, monsieur me faire tu* 
uniformément heureuse. La déception de sa I à l'Honorine de jadis, qu'elle comprit que ce flatterie plus grande. 

"ait s'&tlénu&nt, endormie par le I jeune homme n'était « que te fils » de Jacques 11 — Ce n'est pas une flatterie, madame. Je vieil 
La réflexion fut rapide, l'émotion oui la suivit de voua avouer naïvement la vérité . n s t a 

restsit plus du paué qu'une vague fut douce. Elle n'avait pas tout perdu de Lui, ment, parce qu'en vous voyant, j'ai élé'si ému j 
héorie mélancolique sur le délicieux paradis puisqu'elle avait devant les yeux ion fils l ; Il m'« semblé entendre les derniers mets us 

- Honorine, je vous présente M- Lormont. ' ™ 
linsi s'était exprimée sa cousine, les laisssnt 
face l'un de l'autre, le jeune homme intimidé . _ 
Hme Prélat bouleversée. le modèle devant 

cette présentât!» inattendue, elle avait 11 était vraiment gentil, André Lormont en 

& 

Une circonstance imprévue, romauesqui 

; de la fem 

lit 
les, la lit revivre dans un adultère 
perpétra avec la sereine ineon 

i> honnête, en règle avec M I 
Le passé se redressa devant ses yeux, presque 

La mort apparut dans sa splendeur nouvelle 

Une fraternité s'établit, selon elle, tout de 
nte, par. le seul hasard de cette rencontre, 
lire Marcelle, sa fille, et André, le fils de celui 

qu'elle avait aimé. 
Ce l'ut a Paris, dans une soirée intime, clicsc 

des cousins de son mari, que madame Prélat 
fut secouée par l'apparition de celui auquel 
elle pensait dêouU nlus éi vingt ans déjà, car 
ce n'était point le fils qu'elle vit tout d'3bord en 
cet adolescent, mais le père a 1 Age où elle 
l'avait connu, pre.iaiU d: la rue le croquis de 
la fenêtre mauresque. 

Jamais le souvenir ne vieillit, les être. | | les 
évoque sans tenir compte du teuin* passé. S'ils 
se présentent encore vivants et différenls dVux-
mèmes, ou a besoin pour les reconnaître d'un 
eftu-tqui accuse la déception. 

les démesurément 
comureiidre et de se ressaisir 

Le jeune homme paraissait 
de ce qui lut arrivait. 

Il semblait chercher dans s; 
l'eat a coup, il trotte».,, si 

rougissant, 

Conserve ce tableau ! Ne le vends 
celui-lfc I Je n'ai rien fait de mienx. » M 

garde dans ma chambre, et j'ai maiAtensf 

jentil, i 
i choses tendres et sincères. Ses dix-

| neui ans rayonnaient de franchise, de douceuC 
s surpris j et de jtonté. Il regardait madame Prélat, près* 

regard, la inère de 

le temps de dis; 

Î, je vous connais depuis long 

i dont le timbre lui rappela 

finalement, 
1 Marcelle se troublait, comme si"elle était h 
oii le père d'André la regardait. 

| Comme une vision, passaient les soirées 
mois d'amour chaste dans la salle de Par 

: boutique de province; elle était é 
elle entendait les douces confidences faites par 

Itrisa Jacques non loin de la table ou l'abbé Lormont 
| jouait aux cartes avec M. et Mme Rivière, 

.répondit- ' André était grand & 

t la première fois que je v 

écoulés, 
e souvent... —'Maman 

rentelle, vint 

- Je vous a 
ie de verdure 

Marcelle. 
Madame Honorine redescendit s 
Marcelle, persa présence, marquait les a 

dans l'embrasure. iccoudée ù une fenêtre gsr-' enfuies. M.'Prélat, 
• deux colonnettes.., d'une fenêtre, rappelait Honorine k I I 
, interrompit-elle presque: Les premières notes de la tarentelle, 

: mettant l'attitude de l'attention, romni 
gène de cinq secondes de silence. 

THllil v \ i . m: ri»Hin:jt( I: 

guesHnies.il ltoubaix, qui 
pas encore produit,! 

du Oreiller du Irib 
merce de Ko u buis. 

e ;is*>rnlilw. pour la v« 

h li Janvier 189y. ù , 

I>'Eîrcxr>iois 
Une deuisf lie Jfa.T.leV «.Sï: 
sérieuse, ayant une certaine ins­
truction, ce très bonne famille, 
demande pli 

autre. Ne cr; 
On pourra prendre des 

, ltoubaix, L i l l e , 

c vojHger. 

Tricottagc à façon ! 

Immentles à Looer 
REMISE-ECURIE 

pouvant si l'on veut servir de ma­
gasin, rue de la blanche Porte, 18, 

MIS DIVERS 
S c o i - l e * 

s enleter grntuiteiueut, k l'U.ine 
Municipale k gaz de Tourcoing, S, 

LA VUE P O U R T O U S 

Aicienne Maison W e i l 

11111,1,1111)... 
praticien, a outenu nus cure* 

mplot 'le -es verras gradué­

es'les personnes sujettes a 
• • • 

decin. Ils rendent M'lorceain 
feux fatigués par l'âge, le travail 
Ella maladie. Le prix en est tre* 
modeste,! fr.&Onourmnce-nez ei 

«s de myopes ou presoytes. 
oi (ranco contre 1 fr. 50 en 

mand.-posie (Indiquer l'âge sul'M ti 

2 6 , ne laidberbe, LILLE 
1 A Maison n'a pas de déuot ei 

i CHOCOLAT P A R I S I E N 
L. DELPLANQUE&CE 

Epiciers en gros 

TOURCOING, 72, rue de Roubaix et 4, rue St-Eloi, T 

Aux 2 BOULEVARDS S , B 4 * S 3 î 

AU CORSET ELisGAirr 
Vandorpe-Lava 

61 et 63, Rue des rabnean. 
H O t K A I X 

Spécialité de corsets pour Marié 

Grand chois de Oor.seu blanc 

BRASSERIE 
de J'Éueuîe 

Émiïe SCHOONACKERS 
R U E DESC ARTKS, 

près la Gendarmerie, M M B 

Spécialité de bière forte, système 

lii f. r; fr., tiourgeoise 14 fr., Ca-
DJret 1 ! i:. •&. Ménage 10 fr. ">u. 

Pour ie village : ^unéneure 14 et 
15 fr., Bourgeoise 1̂  ir., Oaoaret 
10 fr.. Ménage K Ir. 

SYPHILIS 
V I C E S du 8 A N Q 

G u è r i a o n a s s u r é e pur la 
MÉTHODE VEIÉTALE 

du Docteur G. 8 TA ES 

GUERISON ASSUREE 
«MMstH SECRÈTES, m u a m , MCENTBS 

ou Invétérées, Maladies de la Peau, Vices du 

Sang, Syphylis, etc. 

par ia Méthode Spéciale du Docteur O. DEUX 
S'adresser à la 

Pharmacie du Trichon 
PUCE DU TRICHON, A HOUBAIX 

Pectoral sulfuro Balsamique DI3UX. pour la prompte 
guéi ison des rhumes. Bronchites aiguës et chroniques, 
Enrouemtuits , Laryngites et toutes affections des 
orgaaes respiratoires. 

P i l u l e s A n t i n é v r a l g i q u e s 

Exécution soignée de toutes les ordonnances médicales 

PRIX MODÈRES 
Tous ces produits sont de qualité supérieure. 

LEGAZ à la PORTEE deTOUS 

; de 0.10 française s 
1- de tourner la clef pour isire loraoer i<t i 
ipéter cette opération chaque fois que l'on »< 
lie jamais mettre plus de 9 pièces conaeci 
DSS deoasser le chiffre neuf du cadran des s 

C a t o i n e t 

M. Charles POLACK 
Chirurgien-Dentiste 

S U , l ' i i c d l u k e r m a u i i , R O l i B A I X 

Visible tous les Mardi et Vendredi 

dp S kcurfs à ô hearert lia t*oir 

M. POLACK, se rend k domicile sur demande 
3 I A 1 M » ' JUE C O . M I A J i C K 

ASTHME CATARRH 

PIIOTOlilîAPHIK ELKAFf 
T *, l l u e P c l l a f t , 7 4 , R O l I B t I X 

PREMIÈRES COMMUNIONS 

Portraits Artistiques à 5 francs la domina 
Î O francs avec une 

MAGNIFIQUE PEINTURE A L'IDILE SUR BOIS 

( 'Vf! 1 S T Ï S Noilhiici n«« que la plus grindc franoiuic Mt d'«»oir 
l i l l i L L M r . n une machine irréprochable. Vous In trouverez chez 
M. MERESSE, 216, boulevard Gombjlla, t TOURCOINO. n.o. 

EX-PUAIIMAUEN A ALUER 

Plus de Mercure, plus de Saiital, plus de Copalm, plus de CnWiel 
L'ln, j«ct i«n P e y r a r d est la seuie au monde n 

prmt il"1 ruxi</ue ni caustiqut, guérissant réellement en 4 ou 5 jours. 
RAPPORT : « Plusieurs médecins d'Alger ont .eisavé V Injection Ptyra 

sur 23i Arabes atteints d'ecouiemems anciens on enronioues. do 
60 malades depuisnius de 12 ans. 60 depuis 3 ans. 02 de 4 jours a 20 a 
le résultat inouï a donne 231 guensong radicales après G s 8 jours 

Ont constaté l'eicellence : Les doeteurs Solarr, Ferrand, Al 
oucte-Hachi.ete. 

Chet l'inventeur : E. PEYRA.RD, place du Canitole, à Toulouse. 

74, rue Nationale ; Léon 
. M. Coil le.- \ Tourcoing: 
;. — A BouloL-ne-sur-Mer ; 

ATELIERS oÉBENISTERIE.. TAPISSERIE 
M O B I L I E R S C O M P L E T S 

t gearos toujours prétt i Atre livrés 

achat de n O f. on oaie f t p. semaine ou S r. p. m, 
Î O O - » - 1 0 -
l S O - 3 I E -

«oo - 4 - H -
Dca conditions spéciales sont accordées a MM. les Ponction. 
.ires : Agents des postes et télégraphes, des ComributioiH, 

Instituteurs, Gendarmes, Douaniers, Emploies des chemins de 
fer, d'Octroi, Agents de police, etc., etc. 

S'adresser s HOUBAIX. rue du Collège. I6S. 
a TOURCOING, rue de Gand, M. 
t CROIX, rue Kléber, «H. 

Feuilleton dé I'.4I>«H»' it ttotikmix Touicoing ut 

LES UANDITS DE PARIS 

La 
» « r AucsiMte C I O I I K O V 

rivs enfin et elle trouva Gjsti 
tfcl«fs:eas.n de k ramener i 
vart point voulu prendre de 

• pis attirer l'.-ittcntion, afin de la 
siiTleut afin de Lui euiiuiwr i 
' léUgramme et pMr eonbiot 

é'alU^M, uat «irprite. 
•"'- ÏUit pirtie ainsi qui 

•i qu'elle avait un sacre 
qa'H 

N t n e l 

U que i 
sftrte-

: du désespoir de son (ils, de songer s par 

ible de Tair ebaudes, sinapiu 

lia n'avaient appelé aucun domestique ; et 
ini'une alors que Maiimeeut reconnu la présence 
d'un medeein indispeisable, il voulut encore 
sertir k Serquigny aanj bruil pour aller en per­
sonne le chercher. 

Le pauvre garçon tachait Ainsi de garder se 
mire lu plus longtemps possible auprès de lui, 
puisque «Ile-ci ae voudrait certainement plus 
rester dés qu'elle serait eipoece à être aperçue 
par lui ou par 1' 

i-îindo 
me de 

ms eut été ilcsastrou^c, elle eût 
se serait désormais tenu sur 
deftint de Gustave ainsi que 

s chercher à la gare, 
i héiutrrect;ils*isie[ 
ilenlour* du ehiteau 

nspeclion préparatoire, que quelqu' 

i.talc, 

« ,Je » 
nvénieut, i H. H. 

r rnsHeit. k pee se chose près, le per-
assisc soprea du lit du jeune de Geoe-
olaii très «lacteoienl pareille a la U«M 

ta de i;0Kii*r« •aUreeife, a le Miatr-si' 

vieille, éventant les chasseurs, n'svsit-el'e 
ris la fuite en se faisait conduire par son 
ne gare quelconque f 
tait bien probable, c'était infime ctrtain, 

« permettant seul de laisser le 
e et de détacher le chien , alors 
le mieui pour Lydie et. ' d'aller 

> coucher cbes son frère e 
> lendemain dans 1* jotirn-.-e, comme quelqu'un 
i qui revient tout tranquillement, uns dé-
i fiance quitte à lirer peu k peu les «erse** 
i nos à ion mari qui ne savait rien lui refuser, 

&&£%' 

' •- Le même cri reague, le n 
- , h » * I t a l N , V » 11 * • • • * * ^ - •* Tv»«?llMrt. 

_ _ _ _ _ 

Alors Lydie llurlot ne s'v trompa |>a-, n'hé­
sita plus. 

Celait une créature férocement égoïste une 
créature d'avidité et de mensonge, mais chez 
elle, comme chez Mme Adèle, l'instinct mater­
nel enflait toujours, survivant aux M M dé­
chéances, dominsut les plus détestables pas-

l'obscurité, elle serre un des bras de 
i lui .••Ile 

h: ' . 
Gustav 
d'une voix étranglés : 

— Mais c'est un des enfants qui agonise! Tu 
n'entends pas ce réte, ce rlle t Comment se fait 
il qu'on le laisse seul, que Hsiime n'ait pts fait 
monter tes domestiques T... Ah j'y >es, j 'y 
vaisl Qu'importe le reste...? 

Et à lutoaselle s'élança vers la chambre des 
enfenls dont un vestibule et un corridor le sé-
psreient encore. 

Gustave n'ose ni l'empêcher de tout comnro-
mettre par une epparili'on intempestive, ni la 

Il attendit po.f> voir ce qui slleil arriver, 
pour ie rendre compte du danger, prêt k le 

dégringoler d'-préa les circons­
tances. 

Peut être qu'elle se trompeit I 
H le erut d'ebord car on n'entendait plue rien 

e u eeKune porte u s'eteit ouverts eu fereeée. 
Ceet que malgré se préoccupation maternelle 

l i prudence et le rase n'avaient peint eban 

'$St •u dehors, elle eut voulu percer du 
kse «MUcUs et M H U M I SI eye+fuNui H N>Jplnrs. 

la fortu 
i. dim 

forme d'un numéro ; elle héi 
tinct encore plus fort que l'instinct me 
avec l'inslin:t de le vie, evec l'instinct qu 
cette porte c'éte:t se tuer elle-même. 

Et Mme Adèle dont les mains courtes et 
épaisses de femme du peuple avare, dont les 
mains durcies k l'ouvrage dès la jeunesse et 

Elus lard rougies k saigner de« victimes palpî-
intes, dont tes mains essayaient de se faire 

bien douces, bien caressantes pour endormir 1s 
fièvre de son petit fils, de l'enfant de son 
Maxime; et Mme Adèle si elle eût pressenti 
quel fantôme du passe allait apparaître der­
rière celte porle, si moins sbsorbée par l'en-
gonie de cette sgonie de petit enfant elle eût 
mieux surveillé, comme elle se fdt précipitée 
hord de le maison n'importe par quelle Issue, 
n'importe dans qoel état, n'Importe pour où 
aller, même k le mort. 

Meis tout ce qu'elles pouvaient redouter, «lue 
leurs pensées k l'une et k l'entre, e'éieient de ce 
trouver, par rencontre inoppinée, l'une eu face 
d'une belle-mère dangereuse, et l'autre d'une 
bru haie, haie k eeuee de cette place qu'elle oc­
cupait dins le cawr de Maxime, k eeuee de Is 
victoire remportée, k eeuee de le fatalité ski 
événements qui U faueweU **«.-«»'•**» -1» 

r feee k face, et se retrouver l'une Mm» 
Maxime et1 autre Mme Adèle de Genevreuse ! 

Tout o, coup un double cri.cri de folie fun tua 
d'un coté et cri d'indicible terreur de l'autre, 
retentit dans les profondeurs obscures du :or« 
ridor, de l'escalier et se répercute dans une 
grnnde partie du château. 

Puis rien, plua rien que des soupirs étonkTes 
que quelque chose comme le bruit d'une lutte 
point d'aDpel k l'aide, pas de elamenrs sYoiesafl* 

affres de l'agonie, qu'ils râlaient. 
Gustave, qui n'aimait pas beaucoup de s'oc­

cuper des affaires devant lai causer des ennuis 
sens profits, hésite quelques instante puis finit 
tout de même par s'élancer dans l'escalier sur 
les traces de ae soeur. 

Il trouve U chambre dee enfante avec est 
porte ouverte su large st dans cette esremhre il 
vit, eu milieu des chelsee renversées, près du 
petit lit du mslede, deux femmes, «eux furiee 
H déchirent, s'étranglent svec des soupire 
étouffés, des halètements de fatigue, des gnn-

oimmtr.es
guesHnies.il

